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BETES A CORNES

Un char de sujets de boucherie venant 
des alentours de Montréal rapporta une 
moyenne de $11.50. -Des chars complets 
obtinrent $11.25, et les bons bouvillons 
se payaient à peu près $10.75. Ceux de 
qualité moins bonne allaient de $8.50 
à $10.00 pendant que les bouvillons ordi­
naires étaient payés de $9.00 à $9.50.

Les bonnes vaches se sont vendues pour 
la plupart à $8.50, quelques sujets se 
rendant à $9.00. Il y avait une forte pro-
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FÈVES

Pas de changements sur ce marché. 
Nous restons sous l’impression que les 
conditions actuelles prévaudront encore 
pendant quelque temps. La récolte des 
fèves du Danube a été quelque peu plus 
faible que les années ordinaires, ce qui a 
entrainé des prix plus élevés, mais on 
semble croire généralement que nous en 
sommes rendus à leur plus haut point et 
que nous pouvons compter que nous ne 
paierons pas plus cher que les prix actuelle­
ment en cours.

ANIMAUX VIVANTS

Il y avait en vente sur le marché de 
Montréal, au cours de la semaine dernière, 
1159 bêtes à cornes, 5562 veaux, 5226 porcs 
709 moutons et agneaux.

La qualité moyenne des sujets de bou­
cherie était quelque peu meilleure que ce 
qu’elle avait été la semaine précédente. 
Les ventes se faisaient plutôt lentement 
et les prix étaient d’une fraction plus éle­
vés.

ŒUFS (Montréal)

La fermeté de ce marché continue à être 
favorable aux cultivateurs et les prix se 
maintiennent. Les entreposages, qui ne 
prennent pas une quantité énorme d’œufs, 
en absorbent suffisamment toutefois pour 
constituer un facteur de fermeté, lequel 
ajouté à la température empêche jusqu’à 
un certain point la baisse qui pourrait se 
produire.

Les prix de la semaine dernière n’ont 
pas changé et on croit qu’il se pourrait 
qu’ils restent an même niveau pendant 
quelques jours encore. Toutefois il ne 
faudrait pas trop compter là-dessus. Les 
arrivages 'augmentent, mais comme la 
qualité des oeufs est un peu moins bonne, 
les meilleures qualités n’en sont que plus 
en demande. Nous conseillons forte­
ment aux cultivateurs de ne pas trop es­
pacer leurs expéditions afin de ne pas per­
mettre à leurs œufs de perdre de leurs 
qualités. On ferait bien de prendre les 
précautions voulues pour éviter autant que 
possible les œufs sales : nids propres, ne pas 
laisser sortir les poules lorsque le terrain 
est trop humide, tenir à leur disposition 
du sable où elles pourront aller se faire 
sécher et se débarrasser des saletés qui 
adhèrent aux pattes. Ces petites précau­
tions ne sont pas inutiles et concour­
ront à la production d’œufs propres. Ne 
laves jamais les œufs, ceci hâte l’évapora­
tion des œufs et ils diminuent beaucoup 
plus vite de qualité.

POIS

Les pois se maintiennent à des prix éle­
vés et il ne faudrait pas être surpris s’ils 
montaient encore quelque peu avant l’arri­
vée de la nouvelle récolte; les pois garantis 
comme étant bien cuisants sont fort rares, 
on en trouve difficilement sur nos marchés 
et les marchands ne peuvent s’en appro- 
visonner en quantité suffisante pour suffire 
à toutes les demandes.

Il y a donc lieu de prévoir que ce marché 
sera ferme et que les prix actuels, s’ils ne 
montent pas, ne sont guère exposés à subir 
de baisse.

VEAUX ABATTUS

Ce marché est resté plutôt ferme au 
cours de la semaine dernière et l’on croit 
que les conditions ne changeront pas sen­
siblement pour quelque temps encore. Les 
prix payés sont considérés comme étant 
satisfaisants et les cultivateurs en profi­
tent pour disposer des sujets qu’ils ne dé­
sirent pas garder dans leur troupeau.

Nous conseillons aux cultivateurs qui 
-ont des veaux qui ne seront pas de nature 
à améliorer leur troupeau, de ne pas les 
laisser manger les profits de leurs vaches. 
Un veau qui n’a pas les qualités voulues 
pour devenir une bonne vache ou un veau 
mâle non-enregistrable ne devrait pas 
être gardé dans un bon troupeau. Le seul 
moyen d’en retirer quelque profit est de le 
vendre pour la boucherie.

PORCS ABATTUS

Les prix ont été fermes au cours de ces 
derniers jours et il y a tout lieu de croire 
que nous ne pouvons pas avoir de baisse 
pour quelque temps. Ce marché suit géné­
ralement celui des porcs vivants et ce der- 
nier depuis quelques semaines est des phis 
encourageants. Toutefois nous croyons 
qu’il y aurait moyen de faire quelques amé­
liorations, sensibles si l’on attachait plus 
d’importance à la question de la qualité 
et de h préparation de nos sujets. Beau­
coup d’expéditeurs perdent de l’argent 
par le fait que leurs sujets sont mal prépa­
rés ou encore mal emballés. Un peu d’at­
tention sous ce rapport pourrait rapporter 
de l’argent et peut-être plus qu’on ne pen- 
se.

. Une hausse enregistrée la semaine der­
nière s’est accentuée davantage au cours 
de cette dernière semaine et les prix ont 
subi une avance d’environ 1, à 34 de 
eent la livre.

Les opérations de notre marché local 
ont été plus activeset ceci a été dénature 

, à raffermir les prix. Cependant, avec 
cette dernière hausse, la demande du 

; marché anglais a plutôt été limitée.
Avec les conditions actuelles, un mar- 

. ebé stationnaire est à prévoir pour d’ici 
: quelques jours.

Au début de la semaine, les prix du 
beurre as sont maintenus stationnaire, 
mais au cours des derniers jours, une 
hausse d’environ 3-8 à 5-8 de cent a été 
enregistrée dans les prix.

L’augmentation de la demande de 
notre marché local, soit pour consomma­
tion immédiate ou pour entreposage, a été 
denature à raffermir les prix. . •

Le marché américain a été stationnaire 
sans changement dans les prix. Le mar­
ché anglais s'est maintenu stationnaire.

Les arrivages de la semaine ont été de 
10,000 baltes, comparésà 7,700 bottes pour 
la semaine précédente, soit une augmen- 
tation de 2,300 boites, mais par contre, 
ils démontrent une diminution d’environ 

. 3,000 bottes, comparés à la même semaine 
correspondante de l’an dernier.

Avec le demande prévue pour entrepo­
sage, à moins d’augmentation considéra- 
ble dans les arrivages, un marché station­
naire est à prévoir pour d’ici quelques 
jours.
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somme h moins 

dispendieuse
> T A mélasse diluée et 

— falsifiée n’a pas la 
waveur ni la valeur nu­
tritive et salutaire de

; ia véritable.
! La Véritable
■ Mélasse de Barbade

Extra Fancy est ex­
portée soue la survell- 
lance du gouvernement 
de Barbade, puis elle 
est délivrée à votre 
épicier dans le même 
tonneau qui a servi à 
son expédition ; elle est 
donc pure, délicieuse, 
bonne pour la santé et 
riche en sels minéraux 
et en fer—c’eut un 
tonique en même tempe 
qu’un aliment.

: Dans l’intérêt de 
Votre santé, servez-en 
sur votre table et em- 
ployez-la dans la pré­
paration des mets.

N’oubliez pas de tou- 
jours exiger que ce 
e o 11 de la Véritable 

; Mélasse de Barbade 
i Extra Fanes

LES BONS EPICIERS 
LA VENDENT.

W

Chose curieuse.—A peu près tous 
les coquins, tous les voleurs, tous les 
assassins, tous les apaches, tous les 
noceurs, tous les mauvais sujets des 
deux sexes et de tous les pays, sont en­
nemis de la religion.

Au contraire, les gens de bien, les gens 
honnêtes, charitables, estimables, déli- 
cats, etc., quelles que soient leurs opi­
nions, sont en très grande partie amis 
de la religion ou tout au moins respec­
tueux à son égard...

La conclusion se tire d’elle-même.
Dans quelle catégorie êtes-vous?

OXYMEL (à l’Eucalyptus)
C’est le nom d’un remède très doux et 

des plus efficaces pour toux, bronchites, 
coqueluche; soulage beaucoup les per­
sonnes souffrant d’asthme. Si votre phar­
macien ou épicier ne l’a pas, écrivez 
directement: P. LaRose, 126 rue Garnier, 
Québec.

50 sous la bouteille, par la poste 60 sous.

Sheep
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portion de vaches rendues à la fin de leur 
période de lactation et en assez bonne 
condition; elle se sont vendues de $6.50 
à 7.50. Les animaux destinés à la mise en 
conserve, ainsi que ceux qui pouvaient être 
utilisés comme sujets de coupe, quelques 
réacteurs aux épreuves de la tuberculine 
compris, rapportèrent de $3.50 à $5.25.

Le nombre de bœufs était plutôt fort 
et les prix furent quelque peu plus faibles. 
Ceux que l’on destinait à la mise en con­
serve se payaient de $6.50 à $7.25. Les 
bon sujets rapportaient de $8.00 à $9.00 
selon leur poids et leur qualité. Trois 
jeunes bœufs de choix furent vendus à 
part et rapportèrent tout près de $10.00.

VEAUX

Il y avait une forte concurrence sur ce 
marché; elle était atribuée à la rivalité qui 
existe entre les maisons de salaison et les 
vendeurs à commission. Les prix se sont 
échelonnés de $6.75 à $13.00. La majeure 
partie des veaux nourris à la chaudière 
étaient payés de $7.00 à $9.00 pendant, que 
les veaux de lait rapportaient de $10.00 
à $11.00.

MOUTONS ET AGNEAUX

Les bons moutons, non-tondus, rappor­
taient à peu près $8.00 pendant que ceux 
que l’on avait tondus se payaient $7.00. 
Les agneaux du printemps se vendaient 
de $6.00 à $12.00 chaque; quelques-uns 
se sont vendus à 18 sous la livre.

PORCS

Les prix pour les porcs se sont maintenus 
fermes à $11.75. Certaines ventes se sont 
faites, après la journée de lundi, à $12.00 
et vers le milieu de la semaine, les acheteurs 
offraient $11.50.

Les truies se sont vendues moins cher; 
les maisons de salaison offraient $4.00 de 
moins que les prix précédents par 100 li- 

,vres. .

VOLAILLES VIVANTES

Lee prix se maintiennent pratiquement 
à leur même niveau, sauf dans le cas des 
poulets du printemps (broilers) qui ont 
subi une baisse au cours des derniers 
jours.

La demande par ailleurs est excellente 
et les perspectives permettent de prévoir 
que le marché se maintiendra des plus favo­
rables pendant quelque tempe encore.

Les aviculteurs qui auraient des sujets 
à mettre en vente feraient bien de ne pas 
trop retarder et de profiter des conditions 
actuelles. C’est le temps de voir à faire 
une sélection des troupeaux afin d'éliminer 
les sujets qui ne seraient pas jugés propres 
à la ponte. Il est inutile de grever inutile­
ment le budget du poulailler en y gar­
dant des poules qui ne sont pas capables 
de payer pour les soins et l’alimentation 
qu’elles reçoivent.

AUX CULTIVATEURS 
du district de Québec 

EXPEDIEZ VOTRE CREME 

h A QUEBEC :-: 
et sauvez sur les frais de transport. 
CALCULEZ quel montant vous 
économisez pendant une année, 
nous sommes certains que vous ex- 
pédierez votre crème à

LAITERIE LAVAL ENRG.
237, 4ième Avenue, - - Limoilou, QUEBEC

Capital, 1500,000.00
References: Banque Canadienne Nationale et Banque de Montréal.
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